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Colonie Italienne. — La Chambre 
commerce italienne s’est fait * inscrire au 
registre de commerce. D’après ses statuts, 
elle a pour but de développer les échanges 
commerciaux italo-suisses et d’aider mora­
lement par des renseignements etdes conseils, 
jes commerçants des deux pays, et to u t 
spécialement les sociétaires. Son siège est à 
Genève. L’association est composée de 
toutes les personnes admises par le conseil, 
après avoir adressé une demande écrite au 
président, quelles que soient leurs conditions 
sociale, profession ou nationalité, ayant 
adhéré aux statuts et versé dès leur entrée' 
la cotisation annuelle fixée à 25 fr. pour les 
membres de la première catégorie, et de 
12 fr. pour ceux de la seconde. Il est créé 
une catégorie de membres honoraires.
L’assemblée est administrée par un conseil 
composé de neuf membres, nommés chaque 
année en assemblée générale. Ces derniers 
sont : MM. Giuseppe de Michelis, président; 
Emilio Benech, Umberto Cantoni, Giovanni 
Cavallero, Giuseppe Bollano, Guido Vinci, 
Lorenzo Reggiani, Bartoloméo Sardi, Ric- 
cardo Torrigiotti. Siège social : 3, Grand’Ru»
A la Caserne. — Par la loi du 27 octobre 
1909, le Grand Conseil avait ouvert au 
Conseil d’E tat un crédit de 80.000 fr. pour 
transformation du rez-de-chaussée de la 
caserne et surélévation du corps central. 
Le Conseil d’E tat, en suite du vote de oe 
crédit, a décidé de confier la direction des 
travaux à M. Dériaz, architecte, estimant 
que des travaux de ce genre nécessitaient 
nne surveillance très complète, que la vi­
site de quelques casernes des cantons vol 
gins serait nécessaire et que les occupations 
multiples de l’architecte cantonal rendraient 
cette tâche pour lui presque impossible.
Quoique dans des travaux de réparations 
un devis soit toujours très difficile à éta­
blir, d’une manière générale les chiffres 
prévus étaient suffisants. Sur un seul point 
il y a eu une surprise désagréable, c’est pour 
le chauffage, qui monte à un chiffre très 
gupérieur aux devis. Cette différence pro­
vient en partie de ce que le prix d’estima­
tion était trop bas, en partie aussi du fait 
qu’avant l’exécution du travail, on a jugé 
nécessaire d’étendre le chauffage, e t en 
outre d’augmenter la section des tuyaux, 
afin de pouvoir plus tard, si c’était néces- 
gaire, chauffer la plus grande partie du 
premier étage.
Le chauffage dépasse de plus de 11.000 fr. 
le crédit voté. On demande actuellement : 
Supplément pour tuyaux d’une seotion plus 
forte en prévision du chauffage des chambres 
des soldats du premier étage, 3.125 fr; chauf-
Se de divers locaux du pavillon central, non _ vu primitivement, 1.970 fr, soit au total : 
6.095 fr. Nous avons à y ajouter les honorai­
res de l’architecte soit 5.800 fr, plus les cré­
dits pour le mobilier, soit : Fourneau da oui- 
rine, 3.500 fr. installations des baignoires et 
douches, 800 fr.; papiers peints, 200 fr. 
batterie de cuisine, 350 fr.; stores en étoffe, 
300 fr. ; fauteuils jonc, 150 fr. ; planches noires 
240 fr. ; chaises et tables pour salles de théorie, 
1.150 fr.; chaises pour salle à manger officiers 
(70), 450 fr.; linoléum pour salle à manger, 
500 fr,; lavabos, 350 fr, Total 7.990 francs.
de I Les dégât9 consistent en une portière 
détériorée et une lanterne brisée pour le 
taxi et deux brancards brisés du côté de 
l’attelage.
Homonymes. — M. Henri Gonin, rue 
Pictet-de-Bock, 1, nous prie de dire qu’il 
n’a rien de commun avec le nommé H. G., 
arrêté pour avoir frappé sa mère.
C’était un accident. — D’après l’examen 
du corps de M. Hermann Hagnauer, à la 
Morgue judiciaire, on peut admettre que 
la mort est due à l’asphyxie.
Dans sa chute, M. Hagnauer est venu 
tomber danB une flaque d’eau qui recouvrait 
presque entièrement la tête. M. H., a suc­
combé par conséquent à une asphyxie.
Arrestation. — La police a procédé, hier 
mercredi, à l’arrestation d’un nommé Bap­
tiste R., inculpé de vol d’outils au préjudioe 
d’un ouvrier, M. Honoré Anseimo. R. a été 
écroué au violon du Palais de Justice.
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Les inondations dans le pays de Gex. —
On évalue les pertes pour l’arrondissement 
de Gex à fr. 284.770. Les communes les 
plus éprouvées sont celles de Chézery, 
où les dégâts sont évalués à 240.000 francs, 
goit exactement la moitié de tout l'arrondis­
sement. Viennent ensuite les communes de 
Thoiry, avec 60.000 francs; Saint-Jean-de- 
Gonville, 12.600 francs; Farges, 12.000 fr.; 
Crozet, 10.600, Sergy, 7.600, etc.
Les 30 ouvriers de la taillerie de diamants 
de l’usine d’électricité détraite à Chézery 
par la Valserine, chôment depuis le jour du 
désastre; et leur chômage sera d’une durée 
indéterminée; la reconstruction de l’usine 
ne peut être faite en moins de six mois.
Notons ici que le propriétaire de l’usine 
de Chézery, M. Grosfilley — un travailleur 
fils de ses œuvres — est aujourd’hui simple 
berger à  Saint-Jean-de-Gonville.
A Lélex, les lapidaires au nombre de 150, 
ont dû chômer 4 jours.
A Gex, deux ouvriers de la taillanderie 
chôment depuis un mois.
A Thoiry, 40 ouvriers de la diamanterie 
sont en chômage pour 2 mois.
A Coupy, 110 minotiers, biscuitiers, 
chapeliers, papetiers ou tisseurs ont chômé 
une semaine.
Actes de probité. — Deux élèves de l’école 
de Viry, Marcelle Guennard et Marie Brun, 
ont trouvé sur la route, l’une un billet de ban- 
'oue et l’autre une somme ea  or. Ces fillettes 
se sont empressées de déposer ces deux som- 
fnes à la mairie, où les perdants peuvent les 
ïéclamer.
Une découverte suspecte. (Suite).
Nous parlons en Ire édition d’une décou­
verte assez suspecte faite dans les canaux 
des W. C. situés dans les sous-sols du ma­
gasin de M. Placé, rue de la Croix d’Ôr, 12.
L’enquète s’est poursuivie pendant toute 
la journée; on attendait l’examen ’ 
viscères transportés comme nous l’avons 
dit à la Morgue judiciaire. M. le professeur 
Mégevand, directeur de la Morgue, les 
examinera probablement vendredi matin.
On considère actuellement cette dé­
couverte comme présentant un caraotère 
assez sérieux. On croit également qu’une 
partie des viscères retrouvés et qui bou­
chaient les canaux proviennent d’une femme. 
Quant aux lambeaux de cuir chevelu ce 
seraient ceux d’un enfant. Ces matières 
proviennent peut-être d’une autopsie, mais 
on ne comprend pas pourquoi elles auraient 
été jetées ainsi dans les W. C.
En danger. — Cn grave accident a failli se 
produire hier mercredi à la place du Cirque.
M. François Bouvet, charpentier, âgé de 
64 ans, montait sur une voiture de la C.G.T.E. 
et se trouvait encore sur le marche-pied de la 
plate-forme avant,lorsque le tram se mit en 
marche. Le voyageur perdit l’équilibre, 
roula sous l’avant de la voiture et fut 
traîné sur environ deux mètres. Voyant le 
danger que courait M. Bouvet, le wattman 
stoppa très rapidement et fit marche en arriè' 
re pour permettre de dégager M. B.
Celui-ci n’était fort heureusement que lé­
gèrement contusionné. On le reconduisit 
à son domicile, rue des Savoises, 6.
Nouvelles sportives. — Boxe. — Le cham­
pionnat du monde des poids moyens entre 
Billy Papké et Willie Lewis est fixé au sa­
medi 19 mars, au cirque de Paris.
Autour d’une arrestation. — Les journaux
ont annoncé l’arrestation à  Genève de M. 
Léon Avons, 6, rue Gourgas, voyageur de 
commerce, sur la plainte de M. Johannel,po­
tier à Femey-Voltaire, M. Avons qui a été 
ensuite conduit à Berne, où plainte avait été 
portée, n’a pas tardé a être remis en liberté. 
Il nous écrit pour dire qu’il proteste de son 
innocence e t qu’il se réserve tous ses droits 
et moyens devant les tribunaux compétents.
Réclamations. — Nous avons reçu di­
verses réclamations concernant les déga­
gements du théâtre de la Comédie,
On les trouve insuffisants.
Telle est ausi l’opinion de M. le maire Pa­
ge, qui a du reste déjà fait étudier cette 
question, dont la solution est très prochaine.
Il faut faire quelque crédit à la municipali­
té qui a construit la maison communale 
pour les sociétés de Plainpalais, et ne pou­
vait prévoir que son locataire, le théâtre 
de la Comédie, ferait tous les soirs des salles 
pleines.
Concours de beauté. — Le jury a été défi­
nitivement composé comme suit : Président, 
MM. James Vibert, professeur à l’EcoIe des 
Beaux-arts ;Ferdinand Hodler,artiste peintre ; 
Armand Caeheux, professeur à l’EcoIe des 
Arts" industriels; Albert Trachsel, artiste 
peintre; Albert Sylvestre, professeur à  l’Eco­
le des Beaux-arts; Mme D. Sarkissof, pro­
fesseur à l’Ecole des Beaux-arts; Mlle Bally, 
artiste peintre; M. John Grisel, architecte 
communal de Plainpalais, secrétaire.
Le concours s’adresse aussi aux dames 
modèles et aux membres des sociétés de 
gymnastique ou des clubs hygiéniques.
Le jury aura à sa disposition des bijoux 
pour les dames, des souvenirs pour les jeunes 
gens.
EDITIONS DE LA VEILLE
C inquièm e édition  d’h ier  
Chronique locale
c Feu de cheminée. — Un feu de cheminée a 
éclaté ce matin vers 11 heures, rue des Sa­
voises No 10. Le feu a été éteint par le bri­
gadier Dechevrens du poste de la Muse et 
MM. les lieutenant Muller et Schœnau,
Les vols. — Un vol assez important a été 
cotomis au préjudice de M. Eugène Pacthod, 
nn des nouveaux huissiers nommés par le 
Conseil d’Etat.
_[M. Pacthod avait déposé sa *’ Moto-
sacoche ” dans l’allée No 30 de la rue du 
Rhône. Quelle na fut pas sa surprise, très 
désagréable il est vrai, de constater à son 
retour la disparition de la motocyclette, 
estimée à environ 500 francs.
♦ ♦♦
Une bicyclette a  encore été volée derniè­
rement dans l’allée No 4, rue de la Pelouse. 
Elle appartient à un jeune collégien, M, 
André Naville.
Ln fin du monde. — La fin du monde est 
annoncée pour vendredi soir au Casino- 
Théâtre. Tel est, en effet, le titre des nou­
velles scènes qui sont destinées à remplacer 
dans la triomphale Revue du Casino la prud’- 
temme et le tribunal de police.
• Ces scènes amusantes qui provoqueront 
le fou rire parmi les spectateurs, seront 
Interprétées par MM. Nériesse, Snopp, Ga- 
Ûaix, Legray, Mlles Odette Reydal, Sutter, 
ü’Hydra, «te. On fera bien de prendre ses 
places à l’avance.
Concert Kubellk. — Rappelons que c’est 
demain soir vendredi 4 mars à  8 h. 114 
gu’aura lieu au Victoria-Hall le grand con­
cert donoé par le célèbre violoniste Jean 
Kubelik.
Le ” roi du violon ”  comme on l’a juste­
ment surnommé, retrouvera certainement 
le succès sans précédent qu’il obtint il y a 
trois ans, et o’est de nouveau une salle com­
ble qui l’applaudira.
Ajoutons qu’il reste encore quelques 
places qu’on trouvera soit au bureau de lo­
cation soit le soir à l’entrée du concert.
Peinture. — Le Conseil administratif 
vient d’acquérir deux tableaux que M. Louis 
Cianoli expose en ce moment au Musée Rath 
Ce sont la Maison de l’Evêque do Nice et lo 
Bas de la rue du Temple, oeuvres d’un réel 
intérêt artistique et documentaire tout à la 
lois.
1 Collision. — Une collision sans gravité 
vp*est produite hier mercredi sur la place du 
Cirque.
Une voiture de place conduite par le oo 
6bcv Edouard Juillard est entrée en collision 
aveo un taxi.^utn conduit par le chauffeur 
Louis Nioole,
Les inscriptions sont reçues tous les jours 
de 2 à 5 heures par M. Viquerat, gérant 
de la Maison communale de Plainpalais, rue 
de Carouge. „.1:
Nouvelles Judiciaires. — Cour d'assises.—  
(Troisième journée). — Affaire Léon Sengs- 
tag, cambriolage à Pregny.
Présidence de M. D. Moriaud, président 
de la Cour. Au siège du ministère publio, 
M. Paul Lachenal, substitut de M. le pro 
cureur général.
M. Alfred Retord, commis, est proclamé 
chef du jury.
* * . . ,
Acte d’accusation. — Voici, en quelques 
mots, les faits reprochés à Léon-William 
Sengstag, un dangereux cambrioleur. Il 
est né le 13 décembre 1887, à IaChaux-de- 
Fonds. Il est Neuchâtelois, employé de 
commerce.
Le 6 décembre 1909, les gendarmes du 
poste de Bellevue furent informés que, pen 
dant la nuit, un vol aveo effraction avait 
été commis dans la villa de M. Lapalud, 
à la Petite Pierrière, sous Pregny.
On présuma que le voleur était arrivé à 
bicyclette. Il avait pénétré dan» la campa­
gne en utilisant un petit portail à  l’usage 
des domestiques.
Le cambrioleur se dirigea ensuite sans hé> 
sitation, vers une porte-fenêtre donnant 
sur une bibliothèque.
Fracturant le volet, le cambrioleur bri­
sa un carreau de la fenêtre, fit jouer l’espa 
gnolette et s’introduisit dans la pièce. Il 
put alors opérer à  son aise. Visitant toutes 
les pièces du rez-de-chaussée e t fouillant 
les meubles, il fit main basse sur les objets 
les plus divers tels que : une boîte de compas, 
une chaîne de montre, des cuillers à dessert 
Louis XV, cuillers à thé, fourchettes à des­
sert, cuillers à café, gobelets à  liqueurs, un 
pardessus, etc., etc.
Les investigations de la police amenèrent 
rapidement la découverte d’un certain nom­
bre des objets volés chez différents marchands 
fripiers et gagers de notre ville.
Le 14 décembre Sengstag, ancien valet 
de chambre de M. Lapalud, fut mis en 
é ta t d’arrestation. Trouvé porteur des vête­
ments et de plusieurs des objets qu’il avait 
dérobés,il fut contraint d’avouer le voî dont 
U était accusé.
Sengstag reconnut en outre avoir soustrait 
au préjudice de M, Ferrarini la bicyclette 
dont il s’était servi pour se rendre à la villa 
de son ancien maître..
Sengstag est connu de notre police; en 1908 
il fut arrêté à la demande de M. Kiéwe, son 
patron, pour un vol domestique. En 1908, 
il purgea en France, une condamnation à huit 
mois de prison pour vol.
L’accusé est défendu par MeCh.Batard.
* .
Les témoins. — M. le Dr Blanchard, mé­
decin des prisons de Genève, donne lecture 
de son rapport. M. le Dr Blanchard estime 
que l’état mental de Sengstag n’est pa3 nor­
mal. Sa responsabilité est de ce fait diminuée.
M. Ferrarini, cordonnier, raconte comment 
Sengstag lui a soustrait sa bicyclette dans 
l’allée No 23, rue des Pâquis.
L’accusé reconnaît le vol et déclare que 
c’est aveo cette machine volée qu’il s’est ren­
du chez M. de Lapalud pour le cambriolage. 
Le sous-brigadier Jacquenoud, chef de poste 
à  Bellevue a procédé à une enquête au sujet 
du cambriolage. Le témoin confirme son 
rapport. .
M. A. Collet, garde-rural, a été chargé 
également de faire une enauôte.
M. de Lapalud confirme la plainte qu’il 
a déposée contre son ancien valet de chambre. 
Le plaignant estime que le vol de Sengstag 
est bien un peu enfantin.
MM. Magnin, brigadier-chef de sûreté, Not, 
brigadier, Stceffler, agent, confirment leurs 
rapports.
Cette affaire est, en réalité, peu intéres­
sante. Les gendarmes qui font les cent pas 
devant les portes de la cour d’assises n’ont 
à refouler personne : il n’y a pas 20 auditeurs 
dans la salle.
M. le substitut Laohenal prononce un bref 
et énergique réquisitoire. Il demande au 
jury de condamner ce professionnel du vol, 
repris de justice.
Me Batard a une tâche assez difficile, 
parce que son client est cn somme peu 
intéressant. Il fait de son mieux pour re­
présenter Sengstag comme un déséquilibré, 
ui a besoin beaucoup plus des soins du mé­
decin que de l’air de la prison. Ce pauvre 
diable est atteint de troubles cardiaques. Le 
jeune avocat possède, on le voit, son dossier 
à fond; il l’a ” travaillé ” avec soin, e t le 
jury l’écoute avec un intérêt visible.
Plaidoirie habile, bien étudiée, avec du 
sentiment. Me Batard a  fait d’excellents dé­
buts.
A midi le jury se retire pour revenir bien­
tô t aveo un verdict affirmatif mitigé de cir­
constances atténuantes.
M. le substitut Lachenal requiert trois ans 
de réclusion.
Me Batard trouve que c’est beaucoup trop 
et supplie le jury de diminuer la peine.
Sengstag se recommande surtout à l’in­
dulgence de ses juges.
L’accusé est condamné à deux ans de 
réclusion.
L’audience est levée à midi 25.
Demain vendredi, affaire Aubort (cam­
briolages).A la barre, MMes. Guinand et Al­
bert Picot.
Au bano du Ministère public, M. le substi­
tu t Lachenal,
*
Cour d’appel. — I?a Cour a rendu samedi 
dernier trois importants arrêts en matière 
de marques de fabrique qui sont la suite 
d’affaires que nous avons déjà relatées.
On se souvient que la Havana Commer­
cial Cie, société américaine, propriétaire 
de plusieurs célèbres marques de la Havane, 
notamment la marque Villar y Villar, 
avait fait saisir à Genève ohez de nombreux 
débitants des contrefaçons portant la marque 
Villar y Villar. Les fabricants de ces cigares 
sont intervenus au débat. Ce sont la fabrique 
zougoise de cigares, à  Zoug, et la maison 
Buyer et fils. Statuant sur les questions qui 
lui étaient soumises, la Cour de justice, 
après une très longue instruction, a inter­
dit aux deux fabriques sus-désignées d’em­
ployer la marque Villar y Villar; elle a 
condamné la fabrique zougoise de cigares 
2.500 fr. de dommages-intérêts e t la 
maison Buyer et fils à 1.300 fr. de dom­
mages-intérêts. Les deux fabriques ont été 
en outre condamnées à 20 fr. d’amende 
et à tous les frais de la procédure.
Enfin la Cour a ordonné la publication 
du dispositif de son arrêt dans trois jour­
naux suisses.
Avocats plaidants î Me Dunant pour 
la Havana Commercial Cie, Me W. Mo­
riaud pour les deux fabriques.
— D’autre part la cour a rendu un nou­
vel arrêt dans l’affaire de la Chartreuse 
dont nous avons déjà souvent entretenu 
nos lecteurs. On se rappelle qu’en juin der­
nier la Cour de justice avait rendu deux 
importants arrêts statuant sur toutes les 
questions de principe pendantes entre 
M. Albert Rey, propriétaire des marques des 
Chartr»ux, et M. Lecouturier, liquidateur 
des biens des Chartreux. La Cour avait 
reconnu à M. Albert Rey la propriété des 
marques suisses des Chartreux et elle avait 
renvoyé à l’instruction pour instruire sur 
la question des dommages-intérêts dus 
par M. Lecouturier à  M. Albert Rey.
Sur nouvelles plaidoiries de Me Ph. Du­
nant pour les Chartreux et de Me Lachenal 
pour M. Lecouturier, la Cour a ordonné 
une expertise pour voir les livres de M. Le­
couturier e t établir le montant du préjudice 
causé à M. Albert Rey. L’expertise a été 
confiée à MM. Herren, Folliet et Louis Chau- 
vet. Ces messieurs devront se rendre à  Paris 
pour procéder à l’examen de la comptabi­
lité du liquidateur, aussi la Cour a-t-elle 
ordonné aux parties de déposer au greffe 
de la Cour la somme de 3.500 fr. pour ga­
rantir les frais de l’expertise.
Beau temps. — Le radieux soleil de cet 
après-midi a fait sortir les promeneurs. 
Il y avait foule sur les quais et beaucoup de 
petits bateaux sont sortis du port.
Un épilogue. — On annonce la vente 
de la villa Durel, à Reignier. Elle a été fixée | 
au 3 avril sur la mise à prix de 50.000 fr.
Exposition. — Du vendredi 4 au vendredi 
18 mars aura lieu au palais Eynard une 
exposition de peinture (fleurs et quelques
être même la situation ministérielle, vont 
prendre de nouveau une certaine impor­
tance. Le tumulte qui accueillit la décision 
de consacrer quatre séances par semaine 
aux lois de défense laïque de l’école pri­
maire, dites lois Doumergue, contre l’assaut 
clérical, indique que les partis réactionnaires 
ou hostiles au Cabinet useront de tous les 
moyens à leur disposition pour empêcher 
leur adoption avant les élections. On peut
paysages) de Mme Hugo de Senger. Ouverte I donc s’attendre à  une obstruction acharné e. 
le matin de 10 h. à midi et le soir de 2 à 5 h. ; | Il en sera de même en ce qui concerne
retraitesentrée 50 centimes. Le bénéfice de la vente 
des entrées est destiné à la publication des 
oeuvres de Hugo de Senger.
La politique. — Plusieurs assemblées d’é­
lecteurs radicaux-libéraux ont eu lieu hier J  
mercredi soir.
Aux Eaux-Vives (au café Coponnex) 
l’association radicale s’est occupée de ques­
tions administratives. Le nouveau comité 
a été composé de MM. A. Berchten, J. Lom­
bard, F. Goetschel, Copponex, Cless, E. Ritz- 
chel, Desgraz, Jotterand, Poùzet, Cordier, 
Soldini et Ringeisen.
Au Cercle du Faubourg, séance assez 
nombreuse sous la présidence de M. A. 
Moosbrugger, ancien député. La séance avait 
été plus spécialement convoquée en vue des 
prochaines élections municipales dans la 
ville de Genève. La situation actuelle a 
successivement été examinée par MM. les 
conseillers administratifs Boveyron.etPiguet- 
Fages et par M. le Dr Oltramare, conseiller 
municipal.
Au café Jaccard, rue de la Tour Maîtresse 
avait lieu une séance de l’Association ra- 
dicale-libérale-Rive-Rues Basses sous la 
présidence de M. Jules Christin, conseiller 
municipal. Comme au Cercle du Faubourg 
il a été question des prochaines élections 
municipales.
Le nouveau comité a été composé de 
MM. Jules Christin, Gabriel Weil, E. Baud,
J.-M. Rey-Bousquet, Boiteux, Dupont>
Lévy e t Raymond.
A la Comédie. — Il se prépare pour le 
lundi 14 mars une première des plus inté' 
ressantes. Des amateurs distingués vont 
jouer au théâtre de la Comédie la Massière. 
pièce en quatre actes, de Jules Lemaître.
E t cela au profit d’une bonne oeuvre : le 
dispensaire antituberculeux. Peut-être ne 
sait-on paa assez que, grâce à cette institu­
tion, une soixantaine d’enfants débiles 
ont pu, l’an dernier, être envoyés à la mon­
tagne d’où ils sont redescendus bien por­
tants. Pour en sauver davantage il faut 
avoir plus d’argent. E t c’est pourquoi il 
faut retenir dès maintenant ses places pour 
le 14 mars. On fera une bonne action en 
passant une bonne soirée. Les billets sont 
en vente chez M. Haering, magasin de mu­
sique, Corraterie, 15.
Bemex. — La Fraternelle de Bernex a 
fixé son grand tir annuel aux dimanohe 
22 et lundi 23 mai prochain.
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Genève au bon vieux temp»S(— L’.po*
théose de cette intéressaîite|iaanifestation 
comnorte des chœurs de l’Union musicale, 
dirigée avec compétence et dévouement 
par M. Golay. On se souvient du succès 
des gymnastes-chanteurs au Bâtiment Elec 
toral. Le public est prié de se joindre au 
ohœur final ” Roulez Tambours ” , le ohant 
si populaire d’un poète bien genevois,
Touring-CIub. — L’assemblée générale 
annuelle aura lieu le samedi 2 avril, à  6 h. 
du soir, au Victoria-Hall.
L’Incendie de Moscou en 1812. — {S’il est I tiônT 
une question dont nombre de points sont ] 
restés obscurs, malgré les discussions sans 
nombre qu’elle à soulevées, c’est bien celle 
de l’incendie de Moscou en 1812.
Ea comtesse Rostoptchine, petite - fille 
du général gouverneur de Moscou en 1812, 
est mieux documentée que personne sur cette 
énigme historique, aussi la conférence qu’elle 
annonce pour le jeudi 17 mars à 3 heures de 
l’après-midi à la salle de PAthénée offrira-t- 
elle un intérêt tout particulier. La petite-fille 
du célèbre comte Rostoptchine a passé 
des années à l’étudier, travaillant dans les
** *
Tribunal de police. — Audience du jeudi 
3 mars. Présidence de M. le juge Vogt.
— Victor C. s’est battu avec un cocher 
de place. Le match resta sans résultat mais 
l’avantage fut toutefois donné à M. C., qui, 
pour sa peine est condamné à  dix francs 
d’amende. Il ne sert pas à  grand chose d’être 
le plus fort. .
— Mme Françoise M. est douée d’une cer­
taine force et connaît parfaitement la boxe, 
Elle en a profité pour se battre aveo les 
époux A, Bien défendue par Me Willemin, 
Mme A. est libérée.
Le juge lui dit de ne pas prendre ce ju­
gement pour un encouragement, car, une 
autre fois se sera la prison,
***
Chambre il?instruction. — La Chambre, 
présidée ce matin par M. Charles Rehfous a 
libéré sans caution Marie B., inculpée do vol 
au préjudice de Mme Bordet. Elle a libéré 
provisoirement sous caution de 100 francs, 
Jérôme B., impliqué dans l’affaire des coups 
portés à MM. Zepp et Hagmeister. François 
H., vol d’un fusil, est mis sous mandat de dé­
pôt. Sont renvoyés devant la cour correction 
nelle, 1. Jean Marie B., escroquerie d’aliments 
2. Charles-Emile S, arrêté pour vol d’une bi­
cyclette au préjudice de M. Lapidewsky.
Sous-officiers. — Dans l’assemblée géné 
raie du 26 février, le comité de la section 
des sous-officiers de Genève a  été nommé 
comme suit : MM. W. Keller, président, 
C. Gavillet, vice-président; A. Marlétaz, 
secrétaire; C. Rouge, vice-secrétaire; E, 
Stucky, trésorier; A. Maggi, vice-trésorier 
C. Reviol, économe; A. Jost, bibliothécaire- 
archiviste; E. Trollux, délégué à  l’esorime 
F. Baerlocher, délégué à l’équitation; E. Mi 
eolod, rédacteur du journal; A. Widmayer, 
directeur du tir; E. Schœnau, sous-directeur 
du tir; G. Schmid, délégué au tir; J . Dehanne 
et E. Brem, vérificateurs des comptes.
On incendie par hygiène. — Par mesure 
d’hygiène on incendiera prochainement un 
grand pavillon situé sur les jardins potagers 
de l’hôpital cantonal. Ce pavillon Bervait au­
paravant à l’usage des malades atteinte de 
maladies contagieuses.
Les personnes qui seront présentes au 
moment de cet incendie volontaire sont priées
l’adoption définitive des  ou­
vrières que le Sénat ne met aucune hâte à 
voter en seconde lecture. Cependant la ma­
jorité républicaine veut, à  tout prix, pou­
voir se présenter devant ses électeurs en leur 
apportant comme témoignage de son action 
Formiste et comme gage de ses sentiments 
anti-cléricaux, les retraites ouvrières et 
les lois Doumergue. A défaut elle serait ca­
pable de s’en prendre à M. Briand et à ses 
collaborateurs comme ayant manqué de 
l’énergie nécessaire pour activer les tra ­
vaux parlementaires et de les rendre res­
ponsables de sa déconvenue.
T. B.
La question du suffrage en Prusse. — On
mande de Berlin. 3. — Les manifestations 
contre la loi électorale et en faveur du suf­
frage universel, qui se multiplient dans 
toute la Prusse, irritent les organes con­
servateurs au point ou’ils font appel à  toutes 
les sévérités de la police pour y mettre un ter­
me. .
Le préfet de police de Berlin a  refusé aux 
socialistes l’autorisation de tenir dimanche 
prochain une réunion en plein air. C’est, d it 
le Vorwaerts, un coup d’épée dans l’eau, 
car personne ne peut empêcher cent mille 
personnes de se promener à  la fois dans 
le parc de Treptow. Cette convocation adres­
sée par le journal socialiste à tous les par­
tisans du suffrage universel accentue la 
mauvaise humeur des conservateurs. La 
Kreuzzeilung rappelle la proximité de 
l’anniversaire des journées de mars 1848 
e t estime qu’il est grand temps qu’on réta­
blisse dans toute sa sévérité l’autorité de 
l’E ta t trop bafouée depuis quelque temps.
La réforme électorale en Italie. — On
mande de Rome :
Le comité parlementaire pour la réforme 
électorale a  émis l’avis qu’il ne fallait pas 
séparer la représentation proportionnelle 
de l’élargissement du suffrage. On sait, 
en effet, que l’Italie n’a pas encore le suf­
frage universel. Le comité estime donc 
qu’en ne séparant pas les deux projets, on 
aura une réforme vraiment profitable, car 
on aura ainsi une représentation loyale et 
exacte du peuple italien.
On est tombé d’accord pour diviser le 
pays en quelques larges circonscriptions, 
ce qui permettrait d’éviter les intrigues 
de clocher, si nuisibles à la politique des 
pays latins.
Victime des Rayons X. — Londres, 2. — 
Un des premiers expérimentateurs des 
rayons X, le docteur Pepperdene, a> été 
amputé de l’avant-bras gauche, à  la suite 
de plaies rongeantes.
Courageusement, le docteur Pepperdene, 
bien qu’atteint depuis de longues années 
par le terrible mal, continua ses études 
jusqu’à ce que l’amputation devînt abso­
lument nécessaire.
Exposition nationale suisse — Le Conseil 
d’E ta t du canton de Berne a fixé au lundi 
4 avril, à  2 h. Ij4 salle du Grand Conseil de 
Berne, la séance constitutive de la commis­
sion d e l’ExpositionJnationale suisse de 1914. 
A l’ordre du jour : la constitution de la com­
mission de l’exposition nationale suisse, 
élection du comité central, règlement de la 
commission ohargée de l’examen de la 
question de l’emplacement; institution d’une 
commission chargée de l’examen du projet 
d’organisation et du programme de l’exposi-
des C. F. F. Le gouvernement genevois 
demande donc le maintien de l’inspecteur 
de la Compagnie P.-L.-M. et réclame l’envoi, 
de la part des C. F. F., d’un inspecteur mu­
ni des mêmes compétences.
Le premier de ces points ne fera sans 
doute pas de difficultés de la part du Conseil 
fédéral. En revanche, il paraît difficile de 
modifier le système du contentieux des 
C. F. F. pour Genève seulement, mais le 
Conseil fédéral ne verra probablement pas 
d’inconvénient à soulever la question d’une 
façon générale.
Le Conseil d’E tat genevois demande 
aussi l’établissement d’un bureau de douane 
française à Genève; le Conseil fédéral, une 
fois la gare rachetée, ne manquera pas 
de présenter une demande dans ce sens au 
gouvernement français.
La question du transfert de Bellegarde 
à  Genève du bureau de contrôle des ma­
tières d’or e t d’argent est de nature à sou­
lever des difficultés plus sérieuses. Le main­
tien de ce bureau à Bellegarde a déjà fait 
l’objet d’attaques très vives de la part de 
l’édilité parisienne, qui ne souffrira jamais 
un transfert de ce bureau à Genève. Néan­
moins, le Conseil fédéral transmettra peut- 
être cette requête au gouvernement fran­
çais, sans se faire la moindre illusion sur 
son sort.
Chronique locale
Le temps qu’il fait. — Une aire anticy 
clonique couvre ce matin presque tou t le 
continent : le maximum barométrique se 
tient sur la Baltique (775 mm.); on note 
770 mm. à Dunkerque, 7C8 mm. à Cler- 
mont-Ferrand,
Les basses pressions persistent dans le 
nord de l’Atlantique (750 mm. Islande).
, . , _  . . . . Des pluies sont tombées dans quelques
archives du Palais d Hiver a St-Pétersbourg stationsl du nord.0uest de l’Europe. En
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Nouvelles musicales. — Deux éminents 
artistes MM. Pablo Casais, violoncelliste 
et Cortot, pianiste, annoncent ua concert 
pour le mardi 15 mars prochain.
** *
Ainsi que nous l’avions annoncé, Mme 
Jaques Dalcroze donnera nn seul grand con­
cert populaire jeudi 10 mars dans la salle de 
la Reformation. Il est inutile de faire l’éloge 
de cette grande cantatrice, mais l’on peut 
insister sur le programme, car ainsi que tous 
ceux que nous a offerts Mme Jaques-Dal- 
croze, il est d’une tenue artistique admirable 
et présente cette fois encore un véritable 
régal. Schumann, le maître insurpassable du 
lied, y est représenté par un de ses poèmes les 
plus justement célébrés : L'amour et la vie 
d'une femme dont la parfaite traduction 
de Mme Camille Chevillard a  laissé intact 
le sentiment d’émotion intime et poignante 
qui en est la caractéristique. Mme Jaques- 
Dalcroze a été la première à faire connaître 
au publio genevois et français, G. Mahler; 
c’est une excellente idée, maintenant que 
nous sommes mieux familiarisés avec le gé­
nial musicien viennois, de nous faire réen­
tendre la suite intitulée le Compagnon errant 
qu’elle nous chanta la première fois en 1905. 
De l’école russe, qui a éveillé à si juste titre 
l’intérêt et l’admiration du monde musical, 
l’excellente cantatrice a choisi La princesse 
endormie de Borodine et trois pièces de Mous- 
sorgsky qui sont de purs chefs d’œuvres. 
Après une Chanson de F. Karmin, 
dont le tour mélodique évoque si délicieuse­
ment le XVllIm e siècle, trois morceaux, cha­
cun d’un genre différent, de Jaques-Dalcroze, 
compléteront le programme, qui comme on 
le voit est du plus haut intérêt artistique.
Athènes, 3 (S.). — La motion de revisioi 
sera présentée aujourd’hui jeudi à la Chain 
bre; sauf imprévu 161 députés seront pré­
sents sur 176. La motion réunira un mini­
mum de 150 voix. L’accord s’est fait entre 
les partis. La discussion sera brève et il est 
probable que l’on votera séance tenante*
M . Milovanowitch 
Constantinople, 3 (S.). — M. Milovancr' 
witch, ministre des affaires étrangères dé 
Serbie, est arrivé. Il a été reçu à la gare pax. 
le ministre de Serbie et les représentants; 
de Rifaat pacha.
FRANCE ET MAROC
Casablanca, 3. — Le général Moinia 
est entré hier à  Am-Fouzer. On annonce qui 
les Ouled Charifas contre lesquels a eu lie» 
le dernier combat, se proposent de demande] 
l’aman. On annonce également que 1« 
meurtrier du lieutenant Méon se serait réfm 
gié chez les Zaers.
Tanger, 3. — Au cours des opérations de 
police, effectuées par le général Moiniel 
contre les meurtriers du lieutenant Méon,- 
e t du combat qui suivit, il n’y eut qu’us 
Européen de tué. Il n’y eut également qu’un 
seul Européen de blessé, un caporal du 1er 
étranger.
TEMPETES PLUIES ET NEIGE ï
Paris, 3. — La Seine a baissé de 14 cen­
timètres en 24 heures. On prévoit une non* 
velle baisse de 20 centimètres. ; >I; - ■ - .
Sénat français.—Paris, 3.— Le Sénat abor­
de dans sa séance de jeudi après-midi, 1» 
discussion des interpellations sur les mesure» 
à prendre pour se prémunir dans l’avenir 
contre les désastres causés par les inondations
M. Audiffred préconise l’emploi des 
moyens actuellement connus : reboisement, 
construction de barrages, réservoirs, éta­
blissement de travaux de défense.
Parlant spécialement du bassin du Rhône, 
l’orateur demande s’il n’y aurait pas moyen 
de négocier une convention avec la Suisse 
pour établir de3 réservoirs près du lac Lé­
man, pour préserver la région de Lyon dea 
inondations.
MM. Gaudin de Villaine et Méline présen­
tent diverses considérations sur les moyens de 
remédier aux inondations. Séance levée.
La discussion en deuxième délibération 
du projet sur les retraites ouvrières vien­
dra, croit-on, lundi, devant le Sénat. Le bud­
get commencera à être discuté le 21.
Ministère français. — Paris, 3. — Aa 
Conseil des ministres qui a été tenu jeudi 
matin à l’Elysée on a estimé que les élections 
pourraient avoir lieu le 24 avril. On croit 
que le Sénat aura voté le budget, la révision 
douanière et les retraites ouvrières avant 
la fin de mars. Le décret convoquant lep 
électeurs sera promulgué au plus tard 1e 
2 avril,
(V o ir  «dite à la page suivante.)
et celles du ministère des Affaires étrangères. 
Elle possède des renseignements inédits et 
des preuves écrites qui tranchent d’une fa­
çon aussi éclatante que définitive cette ques­
tion.
Ajoutons que la conférence sera illustrée 
d’une centaine de projections lumineuses 
qui la rendront plus attrayante encore,
Union commerciale genevoise. — Le nom
bre des adhérents s’élève actuellement à 
200; il a  été délivré 3000 carnets de consom­
mateurs.
Dans l’épicerie. — Nous lisons dans VEpi­
cier Suisse :
Dans son assemblée du 23 février, la 
Société de l’Epicerie au détail de Genève a 
renouvelé son comité comme suit : MM. To 
chon, président; J . Moënne, trésorier; A. 
Duc, B. Jung e t M. Groubel, membres.
Secrétaire du groupe d’achats : J . Treut- 
hardt. Délégué au groupe de l’AIimen- 
tation : MM. Tochon, Duc, Jung et Meylan.
France, le temps a été beau. La tempéra­
ture a baissé sur nos régions de l’ouest, 
elle a monté dans l’est e t le sud.
Hier matin, le thermomètre marquait : 
— 10 degrés à Kharkof, —4 à Clermont- 
Ferrand, 0 à Paris, + 7  à Nice, 12 à Alger.
En Suisse, temps assez stable, avec baro­
mètre élevé et vent du nord.
A Genève, il a fait hier, jeudi après-midi, 
un temps radieux; ce matin, le ciel est gris 
et on ne saurait dire s’il se dégagera cet 
après-midi. A onze heures, +  6 degrés.
Le rachat de la gare. — On mande de 
Berne à la Liberté, de Fribourg :
Ainsi qu’on l’a annoncé le gouvernement 
genevois, dans le mémoire qu’il vient 
d’envoyer au Conseil fédéral, met son droit 
de rachat de la ligne de Genève à La Plaine 
à  la disposition du Conseil fédéral et ceci 
sans restriction. Le mémoire formule toute­
fois un certain nombre de vœux. Le plus
Dans son rapport, le président a  fait I important a trait à un raccordementprochain 
ressortir le développement toujours crois-1 des deux gares de Genève. Sur ce point, il 
sant de la société. Ce développement est I géra difficile degmodifier l’opinion du Con- 
dû au fait que les magasins tenus par ses seil fédéral, qui n’est pas convaincu que 
membres sont de plus en plus achalandés, I cette ligne puisse avoir pour Genève une 
grâce aux soins particuliers dont ils sont ! utilité réelle avant le percement de la Faucil-
l’objet, grâce aussi à leurs étalages variés 
et de bon goût, au grand assortiment et à I 
l’excellente qualité de leurs marchandises, 
provenant des meilleures sources, malgré 
leurs prix modérés.
•La. Société de l’Epicerie att détail de Ge­
nève a décidé de souscrire cent francs en 
en faveur des épiciers victimes des inon­
dations qui ont dévasté le département | 
de la Seine.
Cette somme a été envoyée à  notre con­
frère ['Epicerie française, organe officiel
le. Les craintes qu’a exprimées M. Fazy 
de voir la ligne Bellegarde-Evian porter 
préjudice à Genève ne sont pas partagées 
au Palais fédéral, où l’on a des raisons de 
croire que la reconstruction de la ligne du 
pied du Salève, fort défectueuse au point de 
vue technique, est loin d’être prochaine. 
D’ailleurs, il serait assez tôt, pense-t-on 
d’examiner à nouveau la question du rac­
cordement le jour où la Compagnie Paris- 
Lyon-Méditerranée se serait décidée à trans­
former cette ligne, puisque les travaux exi-
D É P Ê C H E S
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La réorganisation du département poli­
tique fédéral. — Berne, 3. — La commission 
du Conseil national pour la réorganisation 
du département politique a  siégé hier e t au­
jourd’hui jeudi sous la présidence de M» 
Hirter. Elle a adopté une résolution qui dif­
fère sensiblement de celle du Conseil des 
Etats. La majorité de la commission a’est 
placée sur le terrain d’une réorganisation du 
département politique sans révision de la 
Constitution fédérale, tandis qu’une minorité 
formée de MM. Blumer et Brustlein préconise 
une réorganisation avec révision de la Consti­
tution. La décision de la majorité à la teneur 
suivante :
” La majorité de la commission constate 
la nécessité d’une révision du Département 
politique afin qu’il soit pourvu d’une direc­
tion qui ne change pas chaque année et 
attribuée comme les autres, à un chef de 
département. Ce département aurait dans ses 
attributions les affaires étrangères et com­
merciales et prendra le nom de département 
des Affaires étrangères et du Commerce.
Pour obtenir ce résultat sans une révision 
de la Constitution, le Conseil fédéral est char­
gé de présenter à bref délai des propositions 
sur les bases suivantes : a) Réorganisation 
du Conseil fédéral en vue de réduire le plus 
possible le travail incombant aujourd’hui 
au Conseil fédéral et aux chefs de départe 
ments.
1. En élargissant les attributions du 
tribunal fédéral. 2. En révisant les compéten­
ces des chefs de service administratifs.
6) Le travail du président de la Confédération 
sera allégé en appelant le chancelier de la 
Confédération à le seconder pour l’expédition 
des affaires.
Libéraux bâlois. — Bâle, 3. — L’assem­
blée des libéraux bâlois réunie mercredi soir 
a décidé de recommander à ses adhérents 
l’abstention dans l’élection complémen­
taire au Conseil d’E tat en remplacement de 
M. David démissionnaire. Elle recommande 
à l’adoption des électeurs, la loi ecclésias­
tique.
Grands Conseils cantonaux. — Liestal, 
3. — Le Grand Conseil de Bâle-Campagne 
a cassé aujourd’hui jeudi par 39 voix contre 
32 l’élection du docteur A. Feiler comme 
membre du Grand Conseil.
Affaires zurichoises. — Zurioh, 3. — La 
municipalité a fixé au 24 mars les élections 
pour le renouvellement intégral du Conseil 
municipal, de la municipalité et du président 
de la Ville.
du syndicat de l’Èpicerie française & Paris, géraient autant de temps que la construction
auquel nous avons également adressé une 
modeste obole. ’?.£?•
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D ernier Courrier
de ne pas alarmer les pompiers,
Le jour et l’heure du futur sinistre ne sont 
pas encore fixés.
La vente en faveur de la mission romande 
qui a eu lieu les 16 et 17 février à la salle de la 
Réformation, a produit, tous frais déduits 
la belle somme de 20.823 fr. 45.
Le comité de la vente profondément recon­
naissant de ce magnifique résultat, tient à 
remercier chaudement tous ceux qui ont ré­
pondu d’une façon si généreuse à son appel 
et leur exprime toute sa gratitude.
Trouvaille. — M. Ernest Ponti a rapporté 
au poste de l’Hôtel do Ville une montre de 
dame qu’il avait trouvée rue du Puits Saint- 
Pierre.
McrSirfO. -  passant, Av. François N a­
ville a  été mordu hier au mollet, à la rue 
de Rive. Le ohien a été séquestré et conduit 
au clos d’équarrissage pour examen.
A Saint-Antolno.— M. le commissaire de 
police Marquand a fait écrouer à la prison 
de Saint-Antoine un nommé Charles P., pour 
outrages au gendarme Rosset.
Petits faits. — Un violent feu de cheminée 
a éclaté ce matin rue de Lausanne,25, chez 
M. Bourgeois, laitier. Le P. P. a fait le né­
cessaire.
Un beau zèle
(De notre correspondant)
Paris, le 3 mars 1010.
Soudain les députés, s’apercevant qu’à 
continuer du mémo train, le budget n’arri­
verait pas & être voté avant les élections 
et que le, projet d’en remettre la conclusion 
à plus tard produirait un effet déplorable, 
se sont piqués au jeu. Les chapitres se prê­
tan t le mieux à la surenchère électorale 
avaient du reste été votés. On siégea alors 
sans désemparer, même le dimanche. Les 
budgets de l’armée et do la marine furent 
rapidement expédiés. Puis on bâcla l’exa­
men des recettes, autrement dit de la loi 
des finances, afin de ne pas laisser à l’opi­
nion le temps de s’émouvoir. Parmi les 
impôts nouveaux proposés par le ministre 
de3 finances, la Chambro ne retint que ceux 
n'atteignant pas trop directement, ni sur­
tout immédiatement les électeurs et l’équi­
libre fut établi au moyen d’un article auto­
risant un emprunt de 151 millions on obli­
gations à court terme.
Pour obtenir ce beau résultat, la Chambre 
sièga, hier soir, jusqu’à uno heure du matin. 
Avant do lever la séance, elle laissa pres­
sentir que le peu de semaines qui nous sé­
parent encore de la fin de la législature ne 
se passeront paa sans quelque agitation et 
j que les questions de politique pure, peut-
même de la ligne de raccordement.
Le gouvernement de Genève conteste 
formellement que le raccordement soit une 
opération aussi coûteuse qu’on l’a prétendu; 
il attire également l’attention du Conseil 
fédéral sur l’augmentation de frais que ne 
manquera pas d’entraîner tout retard dans 
son établissement.
Le gouvernement genevois demande en­
suite que les installations nouvelles répon­
dent pleinement aux besoins du canton de 
Genève. Sur ce point aucun différend n’est à 
craindre, puisque les frais de contruction 
seront supportés non par les Chemins de fer 
fédéraux, niais par un emprunt spécial de 
la Confédération.
Le Conseil d’E ta t demande en outre 
que l’entrepôt des marchandises ne soit 
pas trop éloigné de la ville. Au Départe» 
ment fédéral des Chemins de fer, on en­
visage, pour l’emplacement de la future 
gare des marchandises, les abords de la 
gare do Verniei-Meyrin. A Berne, à Lau­
sanne, les C. F. F. n’ont pas hésité à placer 
la gare des marchandises à une certaine 
distance do la ville. Toutefois, on pourra 
examiner si la gare actuelle ne pourrait 
servir un certain tomps encore de quai d’em­
barquement et de débarquement pour le 
commerce genevois.
A ce propos, le gouvernement do Genève 
soulève la question du contentieux.A l’heure 
aotuelle, la Compagnie P.-L.-M. ontretient 
à Genève un inspecteur investi du droit 
do régler sans recours ni ratification les 
litiges jusqu’à une somme do cinq conts 
francs. Cette institution est très appréciée 
des Genevois, qui ne manquent pas de la 
comparer avec la procédure bureaucratique
Ce qu’il faut à  la famille. -,
Dans chaque famille, on devrait tou­
jours avoir sous la main un Laxatif 
agréable, d ' un effet certain et dont l 'action 
bienfaisante soit incontestable, tel enfin 
qu’il puisse être recommandé aux familles 
par les Médecins. Le “ Califig,” préparé '• 
par la California Fig Syrup Co., répond 
sans aucun doute le mieux à toutes ces 
conditions. Le Califig est d'un goût très 
agréable et il exerce une action bien­
faisante sur les organes de la Digestion 
en les purifiant doucement et les stimulant 
d'une façon efficace. En vente dans toutes 
les Pharmacies au prix de 3 Fr. le grand 
flacon, et 2 Fr. le petit flacon.
1 É P Ë G H E 9  D U  J O U R
P r e m iè r e  éd itio n
LES GREVES
Paris, 3. — Un câblogramme du gouver­
neur de la Guadeloupe, arrivé ce matin, 
fait connaître que la grève de3 ouvriers 
des plantations est terminée & Grande-Terre, 
e t que la grève continue à Marie Galante, 
sans nouveaux incidents.
Philadelphie, 3. — L’Union centrale fé­
dérée du travail a proclamé meroredi soir 
la grève générale par solidarité aveo les 
employés des tramways. La grève commen­
cera aujourd’hui jeudi à minuit. Les meneurs 
déclarent que 100.000 ouvriers chômeront.
Davos, 3. — La grève des ouvriers tail­
leurs a été suivant la Davoser Zeilung solu­
tionnée en faveur des ouvriers. Un salaire 
minimum de 6 fr. 50 par journée de 9 h. % 
de travail a été accordé par les patrous
LA QUESTION BALKANIQUE
En Orèce
Athènes, 3. — Le message royal, relatif 
à l’Assemblée nationale est attendu pour 
la fin de mars. Les élections de PAssom- 
blée auront lieu probablement en avril. 
L’assemblée se réunira le 14 septembre.
hémorroïdes
Peu de personnes ignorent quelle 
tr is te  infirm ité constituent les hém or­
roïdes, car c’est une des afîections les 
p lus répandues ; m ais comme on 
n ’aim e pas à parle r de ce genre de 
souffrances, même à son m édecin, on 
sait beaucoup m oins q u ’il existe un 
m édicam ent, l’Elixii* d e  Virginie  
IVyrdahl, qui les fait disparaîtr* 
sans aucun danger. On n’a qu ’à écrire 
Produ its IVvrdahl, rue  de L<a 
Rochefoucauld, 3 0 , P a r i s ,  
pour recevoir franco la brochure ex­
plicative. On verra com bien il e s ti 
facile de se d ébarrasser de la m alad ié1 
la plus pénible e t  la plus douloureuse. 
Le flacon : 4 fr. 50, franco. — Méfiez- 
vous des im itations. Il n ’existe qu ’un 
seul E lix ir de V irg in ie  : il porte 
la signature de garantie IVyrdahl.
L au sa n n e , 5, Avenue b  fi Barp»
P répara tion  rapide e t  approfondie à la
M aturité  et au PolyteehnksuDi
CO N CERTS & S PE CTAC LES
THEATRE DE GENEVE
Bnreaui à 7 h. 3/4 Vendredi 4 mars Rldsau 81.1/4
Exceptionnellement au tarif ordin. des placeg 
Représentation.de Gala 
donnée au béné.JLJæf. Kamm, t "  chef d’orclj.
r>vec 1? ' •'ncours de 
. M. Sw olfa , do i’opéra de Vienne.
Mit F a b e r t ,  de l’opéii de Paris.
6me représentation de
S K S G F R I 2 S S
Drame piusieal en 3 actes et 4 tableaux, d* 
Richard "Wagner.
Samedi, 9 m e C o n c e r t d ’A b o n n e u ie u t.
Locat. de 10 h. à S h. 
Téléphone 2037.CASINO
LA FIN DU MONDE
Nouveau tableau dans LA REVUE
L« COMEDIE)
V en d red i i S II. 1/2, La Petite Chocolatière*
L e  p l u s  A g r é a b l e  d e s  P u r g a t i f s
T H É  CHAMBABD
L e  M e i l l e u r  R e m è d e  d e  l a  CONSTIPATION
